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dfint Lincoln nvnit via élu |iiii' imo, iiiii)OS;iiili> m litirili'' di' ss ronciioyci;?, ^'l il reii; lis-ail les

fonctions dont 11^ l'avaient invcsii du ii).ini(>it; à .ju.îtili'T iilflinoineut leur coiUiaiiC'.

« Le Préiidrnt LiiK'o'ii a l'ail prcnv d'uim iclh' ind'jxriti', irnnn si prandr; droiliirn ot m
miime temps d'uno bonté si vraie, (|u'il éiait l'Iiomiiifi ''u inondi! U; iihis pnipic à r.iliiier Irst

nnimosités qui pourrairnl survivre aux lioslililés. Vos Sl!lgn^'^l•iR^ aavi'Ut, éfraloiiifint .lutllus

diffli^ultés se sont ))réseuléRS jiour conserver de; n'Iatinns pacitiipies entre notre piys et 'es

Etals-Unis pendant la guerre; le suci'f's (] A a coui'nmr' no> dî^rls pour atieindii-. >• Uni a (''(•

amené par la lionne velouté ipi'ont iu()niri''e Ips trn vc netnenls des duix cnlés di> rMI,intii|ii

J'osp^re que la nié ne politique de non ifdi- veii'i 'ii qui u jusqu'à pri si ut élé i oin' règle de
' enduite enn'inuera de nous u:uider pni.r lavi nr d ns nos r lations avre le? l^alsUni!-.

Lord Derby, qui aprislaparolo nprJs le iiolilc comte UnssoU, a dil :

«J espère, que le suce^suir du présikiit Lincoln suivra la voie tracée far relui-ei el qu'il

évitera tout ce uni serait de na'ure à pr' IdUui'r la truirre c vile; car si uiallicureusciui ni cer-

taines susceptibilités étaient fr.iisjéis le n anièr' à p:iusar les lîl.its coutédéré» au dés spoir, d

st plus que proliable qu'Us préféreraient l'exterininatiou à lu soinuission. »

G. Crcy, qui proposait uuo adresseDans la Chambre des conmiuucs, sir

semblable , s'est exprimé ainsi :

« Personne, j'm suis sûr, ne voudra refuser sou adniiraiion aux liri'lauls ex-pldits acoiuplis,

à la bravoure déployée de part et d'autre dans celte lutte, et l'on ]w put <\w safllijicr de |.i

voir souillée par un tel crime. Au motneu' iiiô i c où s'ouvrait une éie uiiumIIc, uù la vicoiiu
couronnait les armées des fédéraux. M. Lit co'n a été frap|i' à iiioil, et ainsi a élé mire en
péril cette politique dont le noble liiit était de rendre la trauqud ité à son pays.

« Le peuple américain dép'ore maintenant la i»erle d'' M. Liriccilii; ma s je-ipérr cjui' e |i lu

sens et l'iuléiçrité decu^c à qui iiicomb' la dire.'iion des aiîiius siiivinn: l'iMniiiIi.' d'' M. Lin-

coln. S. M a daiï'né alresser de sa propre luaiii nui! letlre di» coulolance à nnda'iH' Liu'olii.

(Applaudissements enthousiastes ) LeltCi! de v.-nv»! à uiie autre v.nvi', et laqu.d e,,ie le seu.s,

sera une cousolatioa pour celle que vi^nt de fra;ipei' uu si teirible milluur.

Voici r\dresse que la Chambre dos disputés de Berlin a fait romollro, sur la

proposition de M. Loowe , au président des Etats-Unis :

Nous soussiçn;'s,

l'expression de la do
meuilins d^ laCiiainlire des députés prussienne, vous prions d',i'cepl<>r

iouleur que nous a causée la j^rave [lerte nllijrée an :.;ouvc'rui^;ueut et au
peuple des États-Unis par la mort du Président Lincoln Acceptez en niTune temps ri'xpi'(^-siou

de la profonde horreur i|ue U' us inspitc; le crime atroce dont il a été viclim . Nous sommes
d'autant plus émus de ce malheur, (pi'il est, arrivé au moment où non* n-ais ré.jouis-iiuiis du
Irionipho des États-Unis. La tcntalive lai e lonlre la vie de M. Sewanl, leipiel a i uis-^ammcnt

aillé M Lincoln dans raccompliss'iuicnt de sa lAche dillicil(!, tnlut l'ai.uudiiahle but du crime,

but qui est d'arracher par la mort dt! ces hommes aux pcuii es des EUits Luis lus fruits de su

longue lutte et desun courageux dévouement.

« Vivant au uùiieu de nous, monsieur le ministre, vous avez (té le téuio'n ilu vif iutiiét

(|ue le peuple allcmanl a conservé au peuide des Ltats-Un'is peu lan' c(!tle lou-Mie et diflicile

lutte. Vous savez aussi qu'il a vu av(!c joie el orguiil dus milliers de ses enfants se meMr<.'

résolument du côlé droit et de -a lui. Vous avez reinarq'.ié avec quere joie les victoires de

l'Uni n sont saluées chez mais et avec quelle couliance iuéljianiable nous avons altiudu,

môme pendant les désastres, la victoire déUnitive de la bonne ciuse, et le r.:tablisseni> nt de

l'Union dans toute sa giandeur.

« Nous vous prions, en outre, monsieur le ministre, de voulnir biin exprlnn

vernemcnt t os senlimi-nts douloureux et nos sympathies pour le piMiiili; el le

des Ktals- Unis, et d'agréer 1 expression de n^tre considération di^i:n,.;u- e,

Ghabow, d'U.muii, he ItocKiM-Uoii-is

r a voli'f jon -

go iverueiuciit

Le même jour (28 avril), la Chambre des députés do Tiu'in adoptait r.-\dres<^u

suivante :

A M. le l'thila.t ilti Conijiis dis npriji'n'iinlii d'j< Et'ils-rni< d'Ainé' m''-

» Honorable uionsif ur,

« La n'iuville de l'.ivJ-i^sin t l:i l'.ésit. n! Ab'a' an linolii n éiiui cl rnulri.lé p'-'.fo .l'umt

la Chambie des d'''pii'és au lar cuiait italien. L)e liulcj les fradiiuis iiui!ie;uis •.oui , ci ui


